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Carte de l’Europe en 1815



La politique étrangère : 

un sujet qui motive 

durablement Lamartine.

Il s’intéresse également à 

d’autres sujets : les grandes

causes, l’esclavage, la peine 

de mort, l’éducation, etc…

Lamartine peut servir de « guide » pour comprendre 
son époque.



Étude de cinq situations illustrant les rapports de 
Lamartine à la politique étrangère de la France :

• 1825-1828 : chargé d’affaires à Florence,

• 1832-1833 : son voyage en Orient,

• À partir de 1833 : député, il s’exprime sur la 
politique étrangère, 

• 1848 : ministre des Affaires Etrangères,

• Après le 2 décembre 1851 : il suit attentivement 
l’actualité



Première situation :

Lamartine, chargé d’affaires à la 
légation de France à Florence en 
Toscane,

de septembre 1825 à septembre 1828



Les étapes de l’unité italienne de 1815 à 1870



L’Italie est le pays dans lequel Lamartine a le 
plus voyagé, vécu et travaillé

Il y apprend la diplomatie en qualité de 
« stagiaire »

Septembre 1830 : il démissionne et brigue la 
députation (il a alors 40 ans)

Octobre 1830 : il publie Sur la politique 
rationnelle, sorte de programme politique



Le parc de la villa Torregiani à Florence, 

vu depuis la maison de Lamartine



Son activité de diplomate :

• Dans sa correspondance

privée : à ses amis 

(Aimé Michel, la marquise

de Raigecourt)

• Dans ses dépêches au ministre :

une centaine a été retrouvée et analysée

Il apprend beaucoup auprès du grand-duc de Toscane



Deuxième situation :

Lamartine voyage à titre privé en 
Orient,

de juillet 1832 à octobre 1833



Carte du premier voyage en 1832/1833



L’Orient, un rêve ancien de Lamartine

• Le berceau du christianisme

• Sa candidature de député suit son cours

• Il pense que le climat pourra soigner sa fille Julia

• Il cherche un lieu de résidence agricole

Il va découvrir une civilisation dans toutes ses 
dimensions, sa complexité



Lamartine est témoin d’une 

guerre de sécession en cours,

au sein de l’Empire ottoman.

La Question d’Orient :

Quelle politique française

adopter à l’égard de cet 

empire ?

1835 : publication de son récit de voyage

Ses préconisations politiques sur la Question d’Orient



Troisième situation :

Député, il s’exprime sur la politique 
étrangère,

le cas de la Question d’Orient



Début 1833 : il est élu député de Bergues (Nord)

Novembre 1833 : il est élu conseiller général de 
Mâcon-Nord

Sa philosophie en politique étrangère s’inspire de la 
pensée coloniale : faire prévaloir la Civilisation de 
l’Occident sur la Barbarie de l’Orient



Lamartine se présente comme un spécialiste de 
la Question d’Orient,

il y consacre ses deux premiers discours à la 
Chambre, les 4 et 8 janvier 1834

Ses préconisations : 

réunir un congrès européen pour mettre sous 
protectorats les diverses provinces de l’Empire 
ottoman



L’alliance franco-anglaise est indispensable en dépit 
des rivalités

 Pour lui, la guerre est la plus grave décision qui 
incombe à un homme politique

 Désaccord avec Thiers à propos de l’Égypte : la 
crise de 1839-1841

Mehmet Ali reçoit des 
négociants européens à 
Alexandrie (1839)



La flotte anglaise bombarde Sidon, Liban (1839)



Quatrième situation :

1848 : Ministre des Affaires Étrangères

pendant quelques mois



Lamartine repoussant le drapeau rouge devant l’Hôtel de Ville
1848 - Tableau de Philippoteaux - Musée Carnavalet, Paris



Médaille à l’effigie de
Lamartine 1848

Plaque à Paris
au 82, rue de l’Université



Les révolutions en Europe en 1848



Lamartine définit la politique étrangère de la 
Deuxième République dans un Manifeste aux 
puissances (4 mars 1848)

Il demande à ses ambassadeurs « de faire 
comprendre et admettre de bonne foi 
l’émancipation de la République des traités de 
1815 »



Il affirme des principes parfois incompatibles : 

• Le respect des états existants

« la proclamation de la République française 
n’est un acte d’agression contre aucune 
forme de gouvernement dans le monde »

• Le soutien sous conditions aux nationalités 
émergentes

« la liberté pour être durable devait être une           
plante indigène du sol »

En bref : la seule proclamation par la France de 
principes et d’idées en rupture avec la logique 
monarchiste permet de stimuler les luttes nationales



Cinquième situation :

Après le 2 décembre 1851, 

homme politique ayant remis ses 
mandats,

toujours attentif à l’actualité



Aidé par Charles Rolland,

il effectue au cours de l’été 
1850 un second voyage en 

Orient.

Puis il renoncera à 

s’installer en Turquie.

Le Mont Taurus

Vallée d’Asie Mineure, vers 1830



Constantinople



Il suit l’actualité et écrit beaucoup :

• Son Histoire de la Révolution de 1848

• Histoire de la Turquie

• Ses Mémoires politiques

• Le Cours familier de littérature

• Des journaux : les Foyers du peuple ; le 

Civilisateur ; le Conseiller du Peuple



Conclusion :

Son influence en politique ?



• La Constitution de la IIe République (4 nov 1848) 

s’inspire fortement de ses idées

• Il a souvent temporisé face aux partisans de la guerre

• En politique étrangère, son projet de protectorats a 

peut-être influencé :

 le retour à la paix au Liban en 1861

 Au XXe siècle (après la guerre 14/18)

la création de la Société des Nations et 

l’instauration des protectorats sur le Proche-Orient



l’Oronte, 1850 

l’Aleste, 1832 

Son récit du Voyage en Orient a connu un succès durable (environ 20 éditions)



La fresque des Girondins (Mâcon)
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